
 « Moi, je suis la vigne, et vous, les 
sarments. » 
Dans mon esprit, je me souviens très bien de cette 
journée chaude de juillet. Ma famille et moi venions de 
rentrer d'une journée à la plage. C'était le 20 juillet 
1969 et Apollo 11 est devenu la première mission 
habitée à atterrir sur la lune. Ce fut une journée 
incroyable que je n'oublierai probablement jamais. 
Cependant, j'ai récemment appris que quelque chose 
d'inspirant s'était passé dans le module lunaire Eagle 
ce même jour. Alors que l'astronaute Neil Armstrong 

se préparait pour son ‘moonwalk’ historique, son collègue astronaute, Buzz Aldrin, faisait quelque 
chose radicalement différent mais très symbolique. L'astronaute Aldrin a déballé du pain et du vin 
et les a mis sur l'ordinateur de guidage de navigation. Dans Guideposts Treasury of Hope, il décrit 
ce qu'il a fait ensuite. « J'ai versé le vin dans le calice … Dans le sixième de gravité de la lune, le 
vin s'enroula lentement et gracieusement sur le côté de la coupe. C'était intéressant de penser 
que le tout premier liquide jamais versé sur la lune et la toute première nourriture consommée là-
bas étaient les éléments de la communion. » 

Juste avant de manger et de boire les éléments, Aldrin a lu ce passage de l’Évangile d’aujourd’hui. 
« Moi, je suis la vigne, et vous, les sarments. Celui qui demeure en moi et en qui je demeure, 
celui-là porte beaucoup de fruit, car, en dehors de moi, vous ne pouvez rien faire. » Commentant 
son expérience de sa communion symbolique seul sur la lune, Aldrin a dit : « J'ai fortement 
ressenti mon unité avec ma communauté chrétienne à la maison et avec l'Église universelle. » 

Cette histoire donne non seulement une signification particulière à notre Évangile d’aujourd'hui, 
mais souligne également la façon dont nous, les sarments, restons unis à Jésus, la vigne. En tant 
que chrétiens et chrétiennes, nous pouvons rester unis à Jésus d'au moins trois manières : une, 
par notre rassemblement en son nom; deux, par l'écoute de sa parole; et trois, par le partage de 
son corps et de son sang. 

Ces trois manières particulières de rester unis à Jésus se retrouvent tout au long de la Bonne 
Nouvelle. Concernant le rassemblement en son nom, Jésus dit à ses disciples : « Là où deux ou 
trois se trouvent réunis en mon nom, je suis au milieu d’eux » (Matthieu 18:20.) Ainsi, lorsque 
nous nous réunissons au nom de Jésus, nous avons sa promesse qu'il est là avec nous. 

Concernant l'écoute de sa parole, Jésus dit à ses disciples : « Qui vous écoute m'écoute. » (Luc 
10: 16a) Lorsque nous entendons la proclamation et l'explication de l'Évangile, nous avons sa 
promesse qu'il est là avec nous. 

Enfin, concernant le fait de manger et de boire son Corps et son Sang, Jésus dit à ses disciples : 
« Celui qui mange ma chair et boit mon sang demeure en moi et moi en lui. » (Jean 6:56) Chaque 
fois que nous prenons part à la Cène du Seigneur, à la messe, nous avons sa promesse qu’il est 
uni à nous. 

Ce sont les trois particularités par lesquelles nous, les sarments, pouvons rester unis à Jésus, la 
vigne: en se rassemblant en son nom, en écoutant sa Parole et en partageant son Corps et son 
Sang. Je vous laisse avec cette pensée : « L'Église n'est pas un lieu où les gens se rassemblent. 
L'Église est les gens qui se rassemblent. L'Église n'est pas un lieu où les gens se rassemblent 
pour prier. L'Église est les gens qui se rassemblent pour prier. » Alors, rassemblons-nous en 
Église et prions souvent : « Moi, je suis la vigne, et vous, les sarments. Celui qui demeure en moi 
et en qui je demeure, celui-là porte beaucoup de fruit, car, en dehors de moi, vous ne pouvez rien 
faire. »                PRH 


